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parfois avantage à se présenter sous un voile transparent, mais 
en dehors de la forme officielle des Lettres pastorales. Lee fidèles 
comprennent alors aisément les intentions de leur premier pas­
teur et s’en inspirent dans leur conduite : c’est le moyen très 
naturel et très simple d’établir dans les manifestations de la vie 
catholique la parfaite unité qui doit en être le caractère de 
quelque manière palpable. Tout ce qui sépare, tout ce qui divise 
nuit ; tout ce qui rapproche, tout ce qui contribue à l’union, 
presque à l’identité, rentre dans le plan du divin Maître, dont 
le vœu suprême demeure toujours comme la devise des chré­
tiens : Sint unum ! »

Réponse de 8. A. R. le Duc de Cornouailles et d’York

AUX ADRESSES DE S. O. MGR L’ARCHEVÊQUE DE QUÉBEC 

ET DE M. LE RECTEUR.

Son Altoeae Royale a fait remettre à Monseigneur l'Archevêque et à Monsieur 
le Recteur nne copie imprimée de aa réponse, signée de sa main.

J'ai écouté avec beaucoup de plaisir les souhaits de bien­
venue que vous nous faites en ce jour, au nom des évêques et 
du clergé de votre diocèse et de l’Université.

Les termes sympathiques en lesquels votre adresse parle 
de notre regrettée et bien aimée reine, ont touché mon cœur, 
et je me réjouis à la pensée que sa mémoire va être si intime­
ment et si largement associée à l’histoire de cette institution 
distinguée.

Je suis heureux de reconnaître la noble part que l’Eglise 
catholique du Canada a prise au développement de ce pays. Les 
mémoires bénies de ses missionnaires martyrs constituent un 
précieux héritage, et dans la grande et bienfaisante œuvre 
de l’éducation, en inculquant et en fécondant un esprit de 
patriotisme et de loyauté, elle a rendu un service signalé au 
Canada et à l’Empire.

D'abondantes preuves des succès de vos efforts ont été don­
nées par l’empressement que les Canadiens-français ont mani­
festé à prendre les armes, à verser leur sang, non seulement


